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AVIS

Pour- intentions de 'messes, objets de piété, dons
faits au Sanctuaire de sainte Anne, ont est pid de
s'adresser à~ M1. le chanoine L. .Ný Beinier, cuve de $Ste-

Anne de la Point&-au-Pb'e.
Toute cornrnunicctionis concernant la iédaction

doit être adressée à, M. l'abbé J.-A. Lai'ivée, >S'minaire,
de Rimnouski. Tout ce qui r-egar-de i'actiistatio.
doit être adr-essd à~ M. le chanoine R..P. Sylvain,
Sémninaire de -Rirnousici.

flECLARATION.
Soumis aVix décisions de la Sainte Eglise, et conf'or-

méinent au décret d'Urbain "VIII, nous ne prétendons en
aucune manière déterminer le i- ýritable caractère des faits
rapportés dans le.3Messager de Sainte Anne, ni prévenir
le jugement de l'autorité apostolique lorsque nous accor-
dons à quelque personnage le titre de saint.

LE MESSAGER DE SAINTE ANNE; paraît à la fin de chaque
mois, par livraison de 24 pages, in-8, formant à la fin de l'année
un beau volume de plus de deux cents pages.

Pi-ix d'abonnement : 35 centins pour le Canada et les Etals-

*Unis, 2 fr. 50 pour la France et les autres Pays de l'Union postale,
L'abonnement part du 1cr de chaque mois, et ee paie d'avance,

A NOS ZELATEURS.

Une remise de 5 centins par numéro est accordé à,
toute personne qui distribue 10 exemplaires jusqu'à 50-
exclusivement; une remise de 10 ceutins par numéro est,
accordée à celle qui distribue 50 exemplaires jusqu'à 100;.
et une remise de 15 centins par numéro est accordée-à
celle qui distribue 100 exemplaires et au-delà, pourvu
que les exemplaires soient expédiés s0U8 une seule enve.
loppe à, une seute adresse.
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de Roie, 9. - Bulletin, 10. - Attions de grâces, 18. -

Avi.p, 19. - Recommandotions, 19. -- Dons à Sie Anne-, 20

SEIZIE1ME ANNEE

Avec le présent numéro le Messager commence sa
seizième année.

SA1NTE ANNE

L'ORPHIELINE.

De retour auprès de ses parents vénérés, sainte Anne
leur prodigua les soins de la piété filiale la plus tendre et
remplit de consolations leurs dernières années. Mais
enfin, trop tôt au gré de son cœur, sonna l'heure cruelle
des séparations. Ses pieux parents recueillirent alors
ce qu'ils avaient semé dans la fertile terre de son âme ;
il est aisé de se représenter comment, tout imprégnée des
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saiates hucons de l'Euiitnre, toute remplie de la grâce
divine, s; inte Anne sut les préparer à la mort. Avec
quelle feiveur elle fit alors briller à leurs yeux les rayons
éclatants de cette foi .tu Messie qui illuminait et conso-
lait les Israélites fidèles au moment de descendre au
tombeau.

Qui nous dira la douleur de cette fille incomparable
quand elle perdit ainsi ceuk qu'elle avait tant aimés?
Sans doute sou coeur fut brisé, mais son âme généreuse
offrit au beigneur le douible sacrifice, avec cette soumis-
sion, cet abandon filial à sa volonbé sainte qui apaise et
sanctifie la douleur sans tarir la source des larmes. Sainte
Anne n'avait pas lu en vain les Saintes Lettres, sa foi lui
montrait ses parents dans le lieu du repos et de l'espé-
rance attendant la Rédemption promise ïk Israël. Elle
savait bien que le Dieu d'Abraham, d'Isra.ël et de Jacob
était le Dieu des vivants: elle avait l'absolue confiance
qu'elle retrouveiait un jour ceux qu'elle avait tant aimés,
et sans se laisser un seul instant abattre par l'épreuve,
elle reprit avec résignation, avec courage, le chemin de la
vie.

Que de leçons pour nous dans l'admirable conduite
de notre patronne bien-aimée. Recueillons-les avec soin
et surtout sachons les mettre en pratique. Sainte Anne
entourait d'une affection respectueuse et délicate ses
parents avancés en âge ; peut-être avons-nous le bonheur
de conserver encore nos chers et dévoués parents ; oh !
remercious-en le Seigneur et sachons répondre à cette
faveui du ciel par toutes les attentions de la plus filiale
tendresse. Multiplions à leur égard les soins et les téinoi-
guages d'affection; essayons de nous acquitter, au moins
en partie, de la dette de reconnaissance que nous avons
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contractée envers eux; adoucissons autant qu'il nous est
possible les souffrances qui les affligent.

Mais il est un devoir surtout que notre foi de chré-
tiens nous impose. Nous devons les préparer à la mort,
et leur procurer le secours des derniers sacrements. Ne
nous laissons pas arrêter par une hésitation mal inspirée ;
prévenons au contraire toute crainte en les engagent de
bonne heure à recevoir le prêtre, afin de n'avoir pas à les
èffrayer plus tard par une précipitation maladroite. Ne
les privous pas par notre faute de la grâce si précieuse de
l'extrême-onction ; établi pour le soulagement spirituel
et corporel des malades, ce remède divin les aidera à
supporter les souffrances s'il ne les apaise pas ; il puri-
fiera leur âme et la rendra plus résignée, plus forte, mieux
disposée à parattre devant le tribunal de Dieu.

Et quand notre sacrifice sera consommé, quand nous
nous retrouverons seuls en face de nous-mêmes et en
face de l'avenir, ne nous laissons pas décourager, mais
pensons à sainte« Anne. Comme elle, faisons d'abord et
avant tout un acte de généreuse et complète soumission à
la volonté du Seigneur; comme elle, élevons notre cœur
par une ardente prière, et, comme elle, nous reprendrons
avec énergie et générosité le chemin qui conduit au ciel.

L'A14P G. DEr BESSONIES.

NOS DEVOIRS ENVERS L'ÉGLISE

(Suite).

D'où vient cette contradiction dans la manière d'agir
d'hommes qui se prétendent catholiques? Evidemment de
ce qu'ils ne connaisent ni l'origne, ni l'étendue, ni la nature
des puuvoirs de l'Eglise.
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'<Tout pouvoir, a dit saint Paul, vient de Dieu, et
- celui qui résiste au pouvoir, résiste à l'ordre établi par Dieu

et il encourt la damnation." Mais où trouver un pouvoir s

clafr c-nt, si directement établi par Dieu que celui de
l'Mise catholique ? Est-il besoin de rappeler è ce propos les

paroles de Jésus-Christ: " Comme moa Père m'a envoyé,
a-t-il dit aux repirésentants de cette Eglise, je vous envoie...
Celui qui vous écoute m'écoute; celui qui vous méprise me,
mféprise..... Si quelqu'un n'écoute i as l'Eglise, regardez-le
comme un païen." Impossible de trouver rien de plus
précis relative>nent à la divine origine de ce pouvoir.

Quant à son étendue,[elle est aussi vaste que certaine.
Elle paraît illimitée. si on s'en rapporte à ces paroles du
Sauveur: " Tout ce que vous lierez sur la terre sera lié
dans le ciel; et tout ce que vous délierez sur la terre sera
délié dans le ciel." C'est-à-dire tout ce que vous jugerez,
tout ce que vous déciderez, tout ce que vous ordonnerez
pour la doctrine, les mours ou la discipline générale, sera
confirmé et ratifié dans le ciel; si bien que tout jugement
de l'Eglise, en tant qu'il est prononcé par l'Eglise, devient
un jugement du ciel ; et que tout ordre de l'Eglise, en tant
qu'il est émané de l'Eglise, devient pareillement un ordre
du ciel même.

L'étendue du pouvoir de l'Eglise est telle que, dans
le monde entier, il n'y a 1:oint de puissance qui ne lu
soit sul)oi donnée. Mais la nature spirituelle de ce pou-
voir fait qu'il ne nuit en rien aux dominations humaines.
Au lieu de les affaiblir, il les fortifie, maintient leurs
droits et les entoure d'une respectueuse considération.
Quaud il s'agit des choses de la terre, des intérêts pure-
ment temporels, il faut obéir aux rois et aux princes de
ce monde; " Que toute personne soit soumise aux puis-
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sances supérieures, parce qu'elles sont (lbie e Dimv,
Quiconque ose leur résLiter, à4ite~ Dieu même et s'at-
tire une juste cond.iimnatioi.> C'est stinit Pauil quil'.l-
me. «R endez-vous obèiss.ants là vos iiu:ît 'soi S(lit uroi
comme il celui qui est tau-dessuls (10 tus ; soit à ceulX qule
le prince a envoyès polir cointider et LIu'il a rev'êtuis de
son autorité." C'est saint Pierre (qui lensegu m
quand il s'agit de 1'nme et des int'rrq sirul; iL't
alorS; que tout plie, que tout s'huilifie -,que, d'usle mio-
narque qui est lassis sur le trône jusqu'au suje3t qui rainjpe

fdans la poussière, depuis le grand jusqu'ait plusi. petit, dû-
puis le savant jusqui'auti plus ignoran t, tous re.-ouuiaisseiit
it souveraineté de l'Église, se tiennent à son 6é,Ytrl dans
unle légitime dépendanice. Là-desstis, Point d'exception,

ni de lieux, ni de rangi, ni de conditions.

]Enfin, le pouvoir dc l'Êglise qui est si uiiivers-,l, dé-
Jpasse tellemant par sa natuire les 1)tvoirzS hum tins, qui'aut-
Iclin de ceux-ci ne l'gdni nie Po-ut lui ktre conip t&. I)e
tous les rois, de tous3 le., cl2f.s d'État, il n'en est aucun qui
puisse M'ordonner de croire tout ce qul'il ci-ott, de peniser

Jtout ce qu'il puise, de condamner intérieiiretmù,ntt tout ue
jqu'il condamne, d'appr))iotiver touit ce qu'il approuve Au
.dehors, il patit exig.,,r de iii 0:1 un silenic respectueuxIou certaines apparences d'un ïnc uicenitextérieutr. Je

dois inême, dans le fond du coeur, et par un esprit d'obéis-
sauice me conformer, autant qu'il est posiible, à ce qu'il

-J juge et à ce qu'il ordonne. 1Mais, dans la persuaiisioni oà
je suis, qu'étant homme coinmme les autres, il peut se
tromper, il n'y a rien qui mi'oblige, à le uroire, Il napr
tient q u'e l'Église de nous3 d ire: "C oyez ceci ; fiaites cela,"

I ~et de nions imposer par Là mêème une obligattioni ètro-te de



croire et de faire ce qu'elle nous crdonne. Quiconque
refuserait de, se soumettre à ses décisions concernant le
dogme, la morale et la discipline générale, cesserait d'être
son enfant; il deviendrait hérétique ou schismatique: héré-
tique, s'il refusait de croire; schismatique, s'il refusait
d'obéir.

Ce pouvoir de l'Église est tout à fait légitime et par-,
faitement raisonnable. Il suffit du moindre bon sens pour
le comprendre. Dans un Etat on ne conteste pas le pou-
voir qu'a une Chambre de faire des lois qui obli-
gent, quand elles sont dans les limites de la justice ; dans
un département, on reconnaît au préfet le droit de faire
des règlementsde police, également obligatoires.. Com-
ment, sans folie, confesser à l'Eglise le droit de faire des
lois et de prendre des décisions auxquelles ses em'ants
seront tenus de se soumettre? Mandataire de Dieu sur la
terre, éclairée et dirigée par l'Esprit-Saint, l'Eglise ne peut
exiger des fidèles rien de contraire à la justice, rien d'op-
posé à leurs intérêts. Mère pleine de tendresse, elle ne
leur demande ordinairement que ce que Dieu lui-même
exige d'eux et ne leur ordonne qui peut les aider à gagner
le ciel.

Malheur à qui lui désobéit! Il ne peut plus se dire
catholique. Le seul nom qui lui convient est celui de
schismatique. Aussi voit-on, <ans les siècles passés, les
hommes les plus recommandables par leur intelligence
leur science et leurs vertus, enseigner publiquement cette
soumission et en donner eux-mêmes l'exemple.

Dans les discussions sur les points controversés du
dogme, de la morale ou de la discipline, ils ont toujours
eu recours aux successeurs de Pierre, et toujours ils se
sont inclinés devant ses décisions. Au Ve siècle, c'était

-- 6 -
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saint Augustin, la lumière de son temps, qui, après un
jugement célèbre rendu par le Pontife romain, s'édriait:
" Rome a parlé; la cause est finie." Au XVIIe siècle,
c'était l'illustre archevêque de Cambrai, Fénelon, lisant
lui-même en chaire la lettre qui le condamnait, et édifiant
l'univers par son humble soumission. De nos jours,
c'étaient Lacordaire et ses amis, reconnaissant qu'ils s'é-
taient trompés et rétractant publiquement leurs erreurs.

Ça été la gloire de ces hommes illustres de recon-
naitre la souveraine autorité et de se soumettre à ses déci-
sions. Et qu'on ne les accuse pas d'étroitesse d'idées, de
petitesse d'esprit pour leur manière d'agir. En se com-
portant comme ils l'ont fait, ils ont donné une preuve écla-
tante de la supériorité de leur intelligence. Ils ont fait
un raisonnement bien simple et que tout chrétien, même
le moins instruit, peut faire après eux. Ils se sont dit:
"Puisque nous sommes certains de croire ce que Dieu
enseigne, en croyant ce que l'Église nous enseigne, nous
sommes, pour les mêmes motifs, certains de faire ce que
Dieu exige de nous, en faisant ce que l'Église nous com-
mande. Or, faire ce que Dieu veut, n'est-ce pas marcher
infailliblement vers le ciel?" Leur conduite a donc été
parfaitement raisonnable. Elle leur a valu l'estime de tous
les hommes sérieux; et tant que l'Église existera, c'est-à-
dire jusqu'à la fin du monde, leurs noms seront bénis, cités
avec éloges dans les chaires catholiques.

En face de ceux qui nous ont donné de si magnifiques
exemples de soumission, plaçons ceux qui ont levé contre
l'Église l'étendard de la révolte. Voyons quel a été leur
sort. Les Arius, les Nestorius, les Pélage, les Photius, les
Luther, les Calvin, les Voltaire, les Lamennais ont-ils tiré
quelque profit de leur rébellion? A part quelques avan-



tageDys p)uremenlt temporels et dont, souvent, ils ont été
privés de leur' vivant, ils n'en onlt retiré aucun. Ils nu.ODt
et, eUat, g ii lhbonneur, ni la joie, ni la tranquillité.
Ils ont attiré, oit S11r eux, ou suir leur famille et leur pays,
d'éitouvant.ljles caiIainjc&s. Etudfiez la vie et la mort de
cos horiiiies qlui, par orguYieil ou par pa-ssion, ont refusé à

l'giela soitr)isioin et l'obé"issanoe qu'ils lui devaient, 'et
vous verrn-z que lia plupart ont éprouvé dès ici-bas le châti-
irreiit de leur rývi;lt-e. Presque tous les hérétiques, depuis
Arns ji:îqu' à [aihber et Laiiieiinai., presque tous les enne-
itns 3 (l la rvliîgoi ahli1 e depuis Néron jusqu'à Vl
taire, sFont mioi ts ietbeiet Dieu, en les punissant
d'une manhière ée'lu tanite, a vouilu mnontrer que, au besoin,
il prend luii-miêmie la défense dle sou Église et la venge des
.Outrages faits CI son autorité.

Cette action providentielle de Dieu relativement à
soli ltfliic se. remllarl'qn .aIenent (tans l'histoire des
peup'les. C'est là surtout qu'ou reconnaît sa main ven-
gaeress1e. Qu'est de.ventie l'Afrique, séparée de l'Eglise
par les Pèainles D)onatistes et les Manichéens ? Elle
est retomrbéc daw-s la barbarie. Que sont devenus ces
enipereuc llriaîd quii, aui moyen âgchassaient de
-Rome, traînaient (le prison eîi prison les Pontifes légi-
times, pour faire v,,seoir des antipapes sur le siège de
Pierre ? Ces emeerpour la plupart, ont fini triste-
ment leur vie. La malédiction divine s'est appesantie
sr r leur 1ostel ite leurs enfants snit morts tragiqutie aent
ou ont 'té -privés du trône qu'ils espéraient occuper.

La .~ ~Lý& u CIEL

La porte dlu ciel est étroite; elle est basse. Aussi
voyez ceux qui donce'nent et sans bruit parviennent à s'y
glisser. Ce sont:
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Les humbles parce qu'ils sont petits;
Les pauvres parce qu'ils n'ont rien;
Les coeurs purs parce qu'ils ne tiennent à rien;
Les obéissants parce qu'ils s'abaissent;
les dmes charitables parce .qu'elles se dépouillent

pour donner;
Les dmes patientes parce que les petites souffrances

de tous les jours les ont comme amoindries.

NOUVELLES DE ROME

- Sa Sainteté Léon XIII envoie à l'archevêque de
Toulouse ùne lettre d'une importance capitale; il montre,
à ceux qui s'obstinent à ne pas le croire, qu'il reste au-
dessus de tous les partis, et que dans sa sagesse il veut le
bien de la France en poussant tous les Français à s'unir et
à marcher dans les voies du bon sens et de la vérité.

Sa Sainteté, en félicitant l'archevêque de son mande-
ment, déclare à nouveau que ses directions ne dérogent
en rien aux principes de ses prédécesseurs et des doc-
teurs, et que loin de vouloir susciter les luttes de caste,
Elle a voulu grouper les hommes de toutes nuances, que
leur notoriété vienne du suffrage, d'un nom illustre, du
génie ou. de la fortune.

- La sollicitude de Léon XIII pour l'éducation et
l'instruction des jeunes gens qui désirent embrasser l'état
ecclésiastique, vient de se manifester encore une fois par
une lettre apostolique parue dernièrement, regardant le
Séminaire du Vatican.

Dans cette Lettre, le Saint-Père confirme au Sémi-
naire les prérogatives et privilèges accordés par ses prédé-
cesseurs et veut que dès aujourd'hui il prenne le nom de
Séminaire pontifical du Vatican. Il lui accorde aussi le
droit de conférer les grades académiques en théologie et en
philosophie.
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BULLETIN

Dains le dernier numéro du Messager, au cours de
l'article intitulé : Noces il'ar-gcnt de l'Hosp-ice des >SSours
de la OhaûiitJd(7e Rioukpage 229, il s'est glissé une
erreur. Ait lien (le 190 orphelines, il faut live 590.orphe-
lines qui ont trouvé abri et protection dans cette maison.

- A la fin du mois d'avi il, Sa Grandeur Mgr Biais
a fait sa viz>itO, Cttioýiiqtue au couvent des Soeurs de la
Charité de iùrosi SàvGrandeuir a fait une instruction,
p, is la visite des deux communautés de religieuses, des
classes et de la salle des vieilles infirmes de l'Hospice.

- Le 13 mai, au même couvent, première coinmu-
inion et confirmation. Sa Grandeur a dit la mnesse à
laquelle 39 enfants ont communié pour la première fois,
et après une instruction, a donné la coufirmation à -43$
en présence des parents heureux réunis dans la cha-
pelle. Après la cérémonie, p)résentation des enfants à qui
Sa Granjdeur a adress6 la pýarolc.

- Le 14 mai, les PP.1'. Pacifique et Bonaventure,
0. M. C. de Ristigouiche sont allés à Ottawa, poui choisir,
sur demande du T. U. P. Gardien du couveut des Capu-_
cins d'Gttawavz, le Père, fouis-Mýarie, un délégué de leur
ordm. devant reprtc'enter les intérêts des couvents du Ca-
niada, au chapitre provincial de Toulouse (France). C'est
le R. P. Alexib qui a été choisi et quii devra être à rendu
pour le il juin, date de la ré5union du chapitre. Ce
délégulé prendra part a l'élection du Provincial de Toulouse.

-La mission de Ste-Aune de Ristigouche vient de
rècevoir deux cadeaux : de Mgr M1arois, V. (r'. du diocèse
de Québec, un iagnifi quii calice, consacré par Sa Grande Ur
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Mgr Blais, et du T. R. P. Louis Marie Gardien du cou-
vent des Capucins d'Ottawa, un ciboire.

- Le R. P. Maurice du couvent des Capucins d'Ot-
tawa vient d'arriver à la mission de Ste-Anne de Rist-
gouche, pour y aider les Pères, temporairement. Leur
activité pouvait difficilement faire face aux nécessités tor-
jours croissantes de leur ministère.

- Par décision de Sa Grandeur Mgr l'Evêque de
Rimouski, le Révérend Monsieur D. S. Giguère a été
nommé premier curé de la nouvelle paroisse de St-Jacques
de Causapscal, dans la belle et fertile vallée de la rivière.
Matapédiac. Le 2 niai, il a pris possession de sa nouvelle
cure. A cette occasion il a lu une lettre pastorale de
Monseigneur l'Evêque à l'adresse des fidèles; et après la
messe, il a procédé à l'élection du corps des marguillers
de la nouvelle fabrique. MM. Pierre Valois, Francois
Lepage et Ferdinand Ieppel ont été élus niarguiller6 du
banc de l'œuvre de la Fabrique, et MM, Alfred Blais,
Louis Plante, Léandre Benoit, Adolphe Boudreault et
Bruno d'Anjou ont été nommés anciens marguillers.

Le 8 mai, Sa Grandeur Mgr Blais a lancé un décret
érigeant eu desserte canonique, sous le vocable de Sainte
Florence, le territoire connu sous le noni de Beaurivage,
dans les cantons de Matalik et Cauisapscal, sur les bords
de la rivière Matapédiac. Ce territoire offre de grands
avantages à la colonisation. Un gr.mîd nombre de lots do
terre y ont déjà été concédés, et le chiffre de la.populatioi
des colons résidants y augmente sensiblement chaque
année. Une chapelle sera bientôt constrffite dans cette
nouvelle colonie qui sera desservie régulièremeut par le
curé de Causapscal. Une école y est déjà en opération.

- Le 1er mai est décédée chez les Sœurs du St-
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Rosaire. Marie Imelda Banville de St-Anaclet, en reli-
gion Sour Marie de Ste Agnès de Jésus. Elle était agée
de 21 ans et 3 mois et elle a passé 5 ans et 6 mois dans
la Congrégation du St-Rosaire.

- -- Le 25 mai, avant son départ pour sa visite épisco-

pale Sa Grandeur Mgr Blais a donné la confirmation à
quatre élèves du Séminaire.

-Le 27 avril, fête de N.-D. du Bon-Conseil, céré-

monie de profession religieuse chez les Sœurs du St-Ro-
saire, présidée par Sa Grandeur Monseigneur A.-A. Biais
accompagné de MM. les abbés L-d. Canuel, R. Asselin et
T.-R. Léonard, ecclésiastiques du Séminaire. Ont émis
les premiers voux annuels : Marie-Ilélène Labrie de St-
Eloi, dite. Sour Marie de Ste Catherine de Sienne, Marie-
.Mélina-Eugéuie Doiron de St-Laurent de Matapédiac,
dite Sour Marie de la Merci, professes choristes: Marie-
Adèle Rioux de Ste-Françoise, dite Sour Marie de Ste-
Hélène: et Marie-Anne Aucoin, de St-Joseph de Chéti-
camp.(Cap Breton), dite Sour Marie de St Cyrille, pro-
fesses converses.

-Le 19 mai, Sa Grandeur Mgr. Blais est monté à
Québec pour une séance du Conseil de l'Instruction: pu-
blique. Sa Grandeur est revenue le 21 à Rimouski.

-Sa Grandeur Mgr. Blais fait sa visite pastorale
cette année, dans le comté de Gaspé et dans une partie de
òe1ûi-de Rimouski. La visite durera depuis le 29 mai jus-
qu'au Il juillet. Sa Grandeur sera accompagnée d'un
R4v. P. Capucin comme prédicateur, puis du Rév. M. N.
Qagiion' curé de St-Joseph de Lespage, et de M. yabbé R.
Asselin, diacre, comme secrétaire. Monseigneur et sa suite
partiront. de Rimouski mardi le 25 pour se rendre d'abord
à St-Godfroi où il y aura bénédiction de l'église de cette
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paroisse et messe pontificale; de là on se rendra à St.Domi-
nique de Newport où commence la visite.

- Du 6 au 8 avril, les élèves des deux classes de

philosophie ont suivi lei exercices d'une retraite de voca-

tion au séminaire. C'est M. le chanoine R.-Ph. Sylvain,
directeur du grand séminaire, qui en a été le prédicateur.

- Le 18 mai était le 7e anniversaire de la consé-
cration épiscopale de Sa Grandeur Mgr Blais. A cette
occasion Sa Grandeur a reçu les hommages de son cha-
pitre, des communautés religieuses et de son clergé qui
s'est rendu en grand nombre à Rimouski.

Le 17, aux prêtres du séminaire an uom de qui M."
le Supérieur L-J. Langis, V. G. à exprimé à Sa Gran-
deur, des voux et des souhaits de fête, et l'assurance de
leur dévouement, Sa Giandeur a répondu en substance:
" Votre dévouement, je le connais déjà; il brille surtout
dans votre travail à la cause si importante de l'Suvre du
séminaire. Je sais que vous y mettez du zèle, de l'ardeir
même. De mon côté mes affections et mon dévouement
pour cette belle cause vous sont connus. Continuons poir
remplir le devoir d'où sort le bonheur, et marchons tou-
jours ensemble afin d'être toujours certains oie nous som-
mes accompagnés des bénédictions de Dieu." Puis Sa
Grandeur les a bénis.

Dans l'après midi du même jour Sa Grandeur et son
clergé se sout rendus au couvent des Sours de la Charité
pour une séance qu'on y avait préparée.

Le soir au séminaire, séance académique, dramatique
et musicale en l'honneur de Sa Grandeur q.ui la présidait
accompagnée d'tu clergé nombreux et d'un grand nombre
de personnes de la ville. Les élèves ont d'abord présenté à
Sa Grandeur ue adresse, dans laquelle il lui expmimaient
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leur joie de voir revenir ce 7e anniversaire de sa consé-
cration épiscopale. Ils vénèrent Sa Grandeur comme un
bienfaiteur à qui ils doivent beaucoup dans l'ouvre de
leur éducation. Ils l'assurent de leur filiale soumission. A
la, fin de la séance qui a été belle par la littérature et la
musique qu'on y a goutées, Sa Grandeur faisant allusion

-à une partie du discours du Président de l'Académie ou
se trouvait développée cette pensée: " La littérature est

-l'expression du caractère d'un peuple," a dit en résumé:
" La législation d'un peuple est aussi l'expression de son
caractère. Il y a dans l'homme trois grandes aptitudes à
perfectionner j l'intelligence, le cœur et l'habileté à tirer
des choses matérielles que Dieu à mises à la disposition
de l'homme, ce qui est nécessaire à la vie, à l'industrie, au
bien-être de la société. De ces trois facultés la culture
des deux premières est dévolue surtout à l'Eglise: la ôul-
ture de la dernière, surtout à la société civile à qui l'on
doit reconnaissance, et à l'autorité de laquelle on doit le
respect, parce que cette autorité vient de Dieu. Le peuple
où cet ordre est le mieux gardé est le peuple le plus par-
fait, le plus prospère et le plus heureux. Ces trois facultés

-on a commencé à les cultiver en vous dans la famille;
cette culture se continue ici grâce au règlement à la
science et au dévouement de vos maîtres. Vous avez ici
ce code de législation dans votre règlement, dont l'obser-
vation développe dans l'ordre vos puissances d'action.
Mettez bien en pratique ce que prescrit ce code modèle,
prenez en l'esprit afin de le mettre en pratique plus tard
dans la société. Puis Sa Grandeur fait ensuite part de ses'
espérances pour pour le 20e siècle qui va bientôt se lever.

On a laissé la salle au son de la fanfare qui jouait:
" Dieu sa.uve la Reine. "
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Le lendemain, messe ponctificale à la cathédrale. At
chour, les membres du chapitre et un nombreux clergé";'
dans la nef, la communauté des sours de la charité-
qui célébrait ce jour-là ses noces d'argent-occupant la nef
centrale, et nombreuse assistance de la ville. Sa Gran-
deur était accompagnée de M. le chanoine J.-B. Blanchet
curé de Ste-Luce, comme prêtre assistant; de MM. les
chanoines M.-R. Bilodeau, curé de St-Anaclet et D. Vé-
zina, curé des Trois-Pistoles, comme dicres d'honneur ; du
Rév. M.-A. Audet, vicaire à Cacouna, comme diacre
d'office et du Rév. M. Z. Belzile comme sous-diacre.
Messe en partie très-bien exécutée par les élèves du Petit
Séminaire sous la direction de M. A. Chamberland, orga-
niste de la cathédrale. M. G. Belzile, professeur de mu-
sique au Séminaire tenait l'orgue. Morceaux de fanfare
avant et après la messe.

-Le 18 mai, les Sours de la Charité de Rimouski
célébraient le 25èmé anniversaire de la fondation de leur
couvent en cette ville. A cette occasion se trouvaient à
Rimouski plusieurs soeurs de la Charité d'autres couvents,
entre lesquelles la ]Révde. Sour Marie du Sacré-Ceur,
une des premières fondatrices. Avec l'assentiment de Sa
Grandeur Mgr. l'Evêque de Rimouski la célébration de ce
25ème anniversaire a été reportée au 18 mai, 7ème
anniversaire de la consécration épiscopale de Sa Grandeur

Mgr. Blais. C'était à la fois pour les Sœurs, donner plus
d'éclat à cette solennité de leurs noces d'argent, et se mé-
nager l'occasion de présenter leurs travaux de 25 ans dans
le diocèse, comme bouquet de fête à Sa Grandeur.

La veille le 17 mai séance dramatique et musicale,
à laquelle Sa Grandeur se rendit accompagné d'un clergé
nombreux. Une élève dans une splendide adresse à "Sa
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Grandeur, a e.ýpri1mé le.q voeux et les souhaits de la com-
munait'té; faLt.un I;ref historique de l'existence de cette
maison ; rappelé la somme considérable d'oeuvres de charité
déjà accoplpies ; pis a explrimié la reconnaissance de
cette xnai.soîi envers tutns se,-; bienfiaiteurs, niotammnent Sa
Grandeur Mgr Langevin, Sa Grandeur Mgr Biais et le
clergé qui a toujours aié -à contribuler par ses aumônes à
l'ouvre admirable (les R~évér'endes Soeurs de la Chqrité.

J'es é]èvesont en~suite rendu avec une perfection re-
marquable, le drame eti vers intitulée "M-4arie ,Stuart."
Dans l'intervalle des scènes, ait coninuenceînent et à la fln,
musique voca]eet instrumentale Qplendide. Ajoutons à cela
les taoleaux vivants, les magnifiques décors de la salle, les
inscriptions appropriées, et l'on aura une idé-,e de ce que
cette séance avait de rein iâ:quablenient artistique.

.Sa Grandeur' a félicité les élèves d'avoir célébré si
bien, dans l'harmonie de lit musique, de.,l littérature, de.3
décorations, les souvenirs qu'évoquait la fête de ce jour. Il
bénit la mémoire de Mgr Langevin, bienfaiteuir de cette
maison; loue la charité du crg et celle des soeurs. Cette
maison lui est partictilireiineut chre à cause des oe-avres
qu'elle accomplit. El le est une gloire et un mérite pour
la ville et le diocèse à cause de l'éducation soli-e qu'elle
donne, éducation qui est basée sur la foi et s'achève dans
la charité. La chariité ! c'est l)ieu... Dans l'teil y a
d'abord la foi, c'est la tig_ý; les fluset les fruits sont en-
core la charité. La charité! c'est le soutien des vieilles
infirmies qui sont dans cette maison ; le refug3 dues orphe-
lins,; le soin des malades; la haute et bienfaisante édut-
cation dlonê ici. Sa Gr.tndeur souhaite que cette cha-
rité -se répande partout:. dati les âmes, danis le diocèse, et
qu'elle se montre généreusd pour cette iison.



-- 17 -

Nous croyons que ce dernier désir de Sa Grandeur
s'est réalisé. Le clergé qui sait apprécier le dévouement
des Soeurs de la Charité, a donné généreusement, nous
n'en doutons pas. Nous joignons nos prières à nos voux
pour que les aumônes arrivent abondantes aux Révé-
rendes Sœurs et leur permettent de réaliser leur projet
tout de charité: bâtir une chapelle en dehors de la maison
actuelle, afin de donner une place plus considérable aux
vieilles infirmes, aux orphelines, et aux jeunes filles qui
recevront là leur éducation.

-- Par décision de Sa Grandeur Mgr. Blais, le Rév.
M. Eug. Martin, assistant curé à Cécile du Bic, a été
apelé,.à remplir les mômes fonctions auprès de M. le
curé de Maria.

-Le 18 mai, Sa Grandeur est allée chez les Révdes
Sours du St Rosaire pour bénir leur communauté et les
enfants de leur école pauvre. Sa Grandeur a remercié
les Sœurs de leurs souhaits et de leur cadeau de fête, et a
exprimé en même temps le désir de voir grandir leur
institut destiné à opérer le bien chez l'enfance de son
diocèse.

-Le 16 mai, Sa Grandeur Mgr. Blais à conféré
l'ordre du Diaconat à M. l'abbé Z. Belzile, à la cathe-
dralè.; et le 23 Sa Grandeur a ordonné prêtres MM. les
abbés Ls. Canuel et Zénon Belzile.

- Le 23 mai à l'occasion du 60e anniversaire de
l'avènement au trône de Sa Majesté la Reine Victoria,. Sa
Grandeur Mgr Blais après la grand'messe, a entonné le Te
Deurn dont le chant a été suivi de celui du motet; Dominé
salvam fac reginam, etc. Ainsi l'on remerciait Dieu, par
qui règnent les rois, des bénédictions accordées à notre glo-
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rieuse souveraine pendant son règne long et heureux, et on
lui'debiârrdait de continuer à répandre sur elle ses -bieinfaits3.

'Eciituie -Sainte exhiorte à prier pour les princes et
pour tous ceux qui sont constitués en dignité, et Tertulien
écrivait aux premiers siècles de l'Eglise; Il Les mains
et lès. yeux levés vers le ciel, nouas ne manquons jamais
de' eeý poùr les empereurs. "C'est à l'accomplissement
de -ee&d Voir de- la, prière pour les princes, que l'on a donné
dinàianche-- l'éilat des solennités litugiques.

--Un règne comme celui de Sa Majesté la Reine- Vic-
toi'ia est un grand bien pour les peuples et ceux qui le
fournissent ont.bien: mérité de leuirs sujiets, surtout quand
ils ont su ajouter auix bienfaits -de l'ordre public, comme
notre:-gracieusesouveraiue, l'exemple de belles-'vertus do-
mestiques.

ACTIONS, DEf GRAGES.

"I GUÉ~RISONS.

'Rivire-aiulReizard. Pme Jos. Jalbert; Dme Em-
ina J)lbert; Dm),e Amabie Jalbert; X. Guérison 'd'une
petite file.' Dme - T. H1. - Mat ane. Dine J. A. Mar-'
quis. - &te-F4'icité. Jos. Gauthier. - St-Sirnon. Une.
abonnée. Ste-A.qbne de la Pointe.au-Père.. Dme Paul

Beauieu.S't-a6cle d Bi .' Vaillancourt.- Beau-.
Rivâle: Dine«Vve. Théo1mhile dléchêne.-Garleton. Une
aboninée.-- Moantréal. M.-E. . - Ste-Flavie. J.-.Bte.
Beaulieu.-Norton Mille. Albert Saucier. -Laureice,
Xass. Dme Edouard Thiibault. - Ste-Françoise. Pile
Marie' C. Beaulieu.-Rivièire-aù-Renard. Dme'Jos..
L4iÙamme;* Dme Alfred Joncas. - St-M athieit. "Une'
abonunée-.-Qavibou. Plie Rose .Anna Chouinard.---Ri-
motis, Dine O. L."-Fall River. Une. abonnéeý-ý Ri-
vièêre-au-B enard. Pile G. Francoeur; Hlubert Dunn.-
St -Fa vien. Dine Is. Bélanger ; Pmne L. Pierrocinm.-



- 19 -

St-Jean de Dieu. -Dle A. Ouellet.-Mont Louis. Une
personne. - St-Octave. P'aul Rtoy; Alfred Michaud.-
Ste-ýCé£i1e du, Bic. J. T. - Tauznton. Une aboûnée.-
Petit Ijatane. Trois personnes.-Berlin~ F. Uue abon-
née.-Rimouski. Une abonnée, X; une personne recon-
uaiss aüte à- sainte Aune. - St-Simon. Une mère de fa-
mille.

II FAVEURS DIVERSES.

Riviere-au-Renard. Odyle JaIbe-t. - mqui
Une abonnée.-Trois-Pitoles. DIle Eva ]ielzile..ý-Bidde-
ford. M, T. D.: - Céedair Hall. Dme Alpli. Dàmour.-
Rfiviêre-aa-.Renard. Dlle Doria Ja Ibert. -,St-Fabien.
Pme Salomon Berger. .Z- Trois-Pistoles. Ambroise,.Bl
z1le.-ý-A'ise-aue- Gascons. - Dmne ELs. MVorin. «-St é-Gdèile
du Bic. Dine Ls. B.-Petit Matane. A. M.

AVIS
Nous Prions nos sowïrip teurs *de vouloir bien

renouveler. au plus tôt le'ur aboàî>ernent.
Ùex' d'entr,'eux qui ont des arrérag'es et qui eu ont

d&aveitis, sont pids de les acquitter sans retdrd.
les' abônýnés qui châangqeit de' domicile, dïoivent

avoir soin de nous doitner leur ancienne a%1ýess.e.
C'est faire &'ne bonne oeuvre que deè 'propager le

MBESSAGEýR DB~ SAINTE 4YN.

RE9COMMA-NDATIONS

Le triomphe de 'l'Eg:lise ; la. conversion -des pays
infidàlés lesoeuvres diocésaires; 1 personne adon~née, -à
la boisson; 12 malades; 1 pour sue.cès dans ýudýçs-, 1
pour succès dans entreprise; 4 grâces particulières;- 1
famille.pour bneMo;4 affie importantes; pre-
mière commnniion;,
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AIBONIMMS DÊFtUNTP

meThérèse Gagné, épouse de François Bouchard,
décédée à Ste-Luce le 27 avril.

J.-Bte. Pinault décédé à N.-D. du Sacré-Coeur le 3
avril.

Dine Sophie Charette, épouse de Jos. 0Oueîlet, décédée
à la Pointe-au-Père en janvier dernier.

-Dme Vve Jouas IRioux, décédée le 19 mars;
Henri Lagacé, décédé le 23 mars; Dme J.- Bte. Thibatilt,
décédée le 28 mars; Dine Th. Bélkingrée décédée le 28
mars ; Dine Télesphore 136îubè,, décédée le 25 junvier, à
St-Simon.

-Jos Auguste Gagnon, décédé à Humqui le 13 jan-
vier dernier.

-Dne M. Louise Isabel décédée à Ste-Cécile dit
Bic en janvier dernier.

- Dîne Rose de Lima Coté; épouse dle Ferdinand
Levesq ne, décédée à l'Assomption le 29 mars dernier.

-Dme Marie Gagné, épouse de feu Narcisse R~oss,
décédée à St-Gabriel le 22 avril.

.- LeRév. Monsieur François Tétreau, du Séminaire
de S&-lHyacinthe, décédé le 16 mai, était membre de la
société d'une messe, section provinciale.

Dons à sainte Anne

Dme Alph. D'Amfour, Cedar Hall,...............$80 25
Fortunat Gauvreau, Montréal ................... i 00
Une abonnée, Dayton ......................... i.... 00
«Une abonnée, Dayton.............................O0 20
Rév. M. N. Therriauît, St-Modeste ............... O0 65



AVANTAGÉS

TIohè ceux qui s'abonnent au M7essagér de Sainte,.Anne ont
part à deux messes par semaine, qui sont dites -à leur intention.,
Il se dit, de plus, une messe par mois pou.r tous les dÔfî;nta. quty
les abonnés ont l'intention de recommiabder. ].9ur avoir pgrt à
ces avantages, il faut avoir payé l'abonnement d'avance.

AVIS
HORAIRE DES OFFICES DUT SANCTUAIRE DE ýSTE-A14NE DE LA,

Dimanche et fêtes d'obliàationii : Grand'messe 91 lira. En
hiver 91 hirn.

Vêpres et vénération de la relique de sainte A.nne : 2 lirs.
Jours -ouv'riers : - Dernière messeý: en été- 7a" hrs., en- hiver

Récititiowdes prières à sainteý Anne, avec reconiandations
chaque jour, le matin après -la dernière messe. (40 jours d'indul
gence).'

Ofiranides de cie'rges poh1r être brûlée devant la reliq4ue de
sainte Anne: 10 centins par. cierge.

Lampe allumée devant la relique de sainte Anne: 50 c 'entins
pur-unetm-eu'vaine: S.l.5tYpour-un.,mois; -$1&.90 pour-une année.,
Cette lamipe est à l'huile d'olive.

Honorires. des 'messes.: Grand-messe,$.0 Messes basses,
50 cts. Acquittées dans le sanctuaire autant que faire se peut.

Le sanctuaire est ouvert* aux pèlerins tous les jours, depuis
l'Mngelus du matin jusqýi- lAngelus duirsoir:- net-on ..peut:.énérer
la relique de sainte Aune en tout temps pourvu. qu'lolien fasse la
demande au clhàpelàn..
' Les recommandations envoyées par la poste ou autrement sont

faites suivant le désir exprimé.
O n esftin vité irustamment à.- signaler, par- -écrit -les grâces obte.

nues par 'iiiterceEsion de sainte Anne.



A VENDRE

On petit se procurer au sanctuaire de Sainte-Anne de la
Pointe-au-Père les oljets de piété suivants: Croix en cuivre et
en nickel, Chapelets, Cours en vermeil, Bénitiers, Médailles et
Médaillons de sainte Anne, Images et Livres de prières.

S'adresser à M. le curé de Saitil:u- Anne -de la Pointe-au-
Père, P. Q.

C. SUTTON LEBOUTILLlER,

ASSURANCE GENERALE
Feu, Vie, Accident.

Marine, Garantie.
SP10IALITÉ : Assurance des édifices religieux.

Facilités pour placement de gros montants.

Au profit du Séminaire de Rimouski.

NOTICE BIOGRAPHIQUE DE MGR. J, LANGEVIN.

L'unité: 5 cents; la doz: 50 cents.

-VIE »E ZÉPHIRIN VERREAJ.

L'unité : 15 cents; la doz : $1.50.

S'ADRESSER AU SÊbîNAuLE DE RIMOUSKI.


